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        À ma bêta-lectrice, Tracey Wilson Vuolo,


        San Francisco est pour toi.


         


        C’est ici que deux âmes sœurs se sont trouvées…


        Venues de deux océans différents…


        Unies par leur amour des livres.


         


        Je suis honorée d’en avoir été témoin.
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– Un whisky, s’il vous plaît, dit une voix grave que je reconnaîtrais entre mille. Eh bien, regardez qui daigne enfin faire son apparition ! ajoute Royce lorsque je rejoins mon collègue en première classe.

Je souris à l’hôtesse qui a pris sa commande.

– Une bière, s’il vous plaît. Une Sierra Nevada, si vous en avez.

– On en a, oui. Je reviens tout de suite, répond la jolie jeune femme avant de s’éloigner.

– Ouais, ouais, je ne suis pas en avance, mais je suis là, je réponds en rangeant mon attaché-case au-dessus de nos têtes.

J’enlève ma veste et la suspends au cintre devant mon siège.

– Je commençais à croire que tu allais me poser un lapin, étant donné que tu étais censé rentrer il y a deux jours… râle-t-il en souriant.

– Je n’ai pas pu faire autrement. Après que Sky et moi avons fait l’interview sur le plateau, la situation nous a échappé et les gens étaient déchaînés. Tracey a proposé qu’on se promène en ville, histoire de leur donner d’autres occasions de nous prendre en photo. Comme tu le sais, ça a permis de les éloigner des bureaux d’International Guy.

– C’est vrai, acquiesce Royce. Ça ne doit pas être facile de sortir avec une star. J’imagine que tout le monde se bat pour l’avoir, et t’avoir aussi… à défaut.

À défaut.

Ses paroles m’apparaissent comme un mauvais présage. Être avec une star comme Skyler est inimaginable pour un mec normal comme moi. C’est le genre de chose qu’on ne voit que dans les films, des films dont elle est la star. Mais moi, je serais qui ? Le héros qui séduit la nana ou le type qu’elle jette pour en trouver un autre qui convient mieux à son style de vie ?

Je m’efforce de mettre ces pensées de côté et je me concentre sur le moment présent.

– Ouais, eh bien, c’est moi qui ai gagné puisqu’elle est avec moi. Bref, je suis là, et on part en Californie. Qu’est-ce que je dois savoir de notre cliente ? Tu as dit qu’elle s’appelait Rochelle ?

Royce sourit et son regard devient rêveur. Merde, je m’en doutais. Il est déjà gaga de cette femme.

Ce n’est pas bon. Surtout parce qu’elle nous a embauchés pour lui trouver un mari.

– C’est une femme d’affaires accomplie, elle est belle et intelligente. Ses analyses financières sont sans égales, et je m’y connais. Elle a le don d’anticiper les fluctuations du marché et les résultats d’entreprises. C’est une des meilleures consultantes financières de tous les temps.

– À t’entendre, j’ai presque l’impression que tu lui confierais ton argent, je dis pour voir s’il mord à l’hameçon.

– J’ai un respect sans limites pour son talent. Sa façon de travailler est une véritable forme d’art.

– Ah bon ? Une forme d’art ? je dis en souriant.

– Ouais. Très peu de gens savent faire ce qu’elle fait, surtout à son âge.

– Quel âge a-t-elle ?

Il répond immédiatement, sans regarder son dossier.

– Vingt-huit ans.

– Tu as mémorisé son âge par hasard ?

– J’ai préparé notre mission, répond-il en fronçant des sourcils. Je ne peux en dire autant pour toi, je crois.

– J’ai lu son dossier durant mon vol pour New York, mais je n’ai pas forcément retenu son âge. Quand fêtera-t-elle ses vingt-neuf ans ?

– Le premier décembre… commence-t-il.

Il comprend tout de suite son erreur et tourne la tête pour regarder par le hublot, comme si la piste de l’aéroport était la chose la plus intéressante qu’il ait jamais vue.

– Mec…

– J’ai une bonne mémoire, c’est tout. Ne te fais pas de films.

Je secoue la tête et suis sur le point de me moquer de lui lorsque l’hôtesse revient avec nos verres.

– Et voilà, nous dit-elle. Attachez-vous, le pilote se prépare à décoller.

– Merci, je réponds en lui souriant.

Elle est plutôt jolie. Grande, mais un peu maigre, on ne peut pas dire qu’elle ait des courbes généreuses. Je lui donnerais un six ou un sept sur dix, ce qui veut dire qu’elle pourrait se trouver un homme avec un cinq sur dix, il serait aux petits soins avec elle.

Je laisse ma bière me rafraîchir tout en réfléchissant au meilleur moyen d’aborder Royce.

– Écoute, Roy…

– Parker, je t’aime bien, mais tu n’as strictement rien à me dire à ce sujet étant donné que tu couches avec une de nos clientes et que ce n’est pas la première. Honnêtement, tu ferais mieux de garder tes commentaires pour toi.

Il boit son whisky et regarde de nouveau à l’extérieur.

Je connais Royce et je sais qu’il vaut mieux ne pas insister quand il se sent pris au piège, il peut être sacrément agressif quand on le provoque. Cela dit, je ne serais pas un bon ami si je ne disais pas à voix haute ce que je soupçonne.

– C’est cool, mec. Je suis content d’être là avec toi. Tu veux bien me dire ce sur quoi vous vous êtes déjà mis d’accord ?

Royce hoche la tête, pose son verre et sort un dossier bleu de son attaché-case.

– Tiens, on a déjà esquissé son portrait. Elle est éduquée, riche, et c’est une citadine. Elle n’a pas une grande famille et sa vie tourne autour de son travail. Elle aimerait un enfant, un héritier à qui léguer son entreprise.
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